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-Jésus li répondit: Votre frère ressuscitra; .
Jesuis la résurrection et la vie Où l'avez-vous mis?

"Jésus fut conduit au sépulcre. C'était une grotte, une
pierre était posée dessus, Marthe ne put s'empêcher de dire à
Jésus: Il est en décomposition et répand une odeur infectieuse,
car il y a quatre jours qu'il est là.

"Jésus lui répondit: Ne vous ai-, .- lit que si vous croyez,
vous verrez la gloire de Dieu.?"

" La pierre fut ôtée,.et J ésus s'écria d'une voix forte:" Lazare,
sors !. . . " et aussitôt celui qui avait été m'ort, sortit, les pieds
et les mains liés de bandelettes, et le visage enveloppé d'un
suaire.

Déliez-le et laissez-le aller," ajoute Jésus.. Beaucoup de
Juifs, qui étaient venus consoler Marie et Marthe, voyant le
miracle, crurent en Jésus (1).

"Un jour Notre-Seigneur Jésus-Christ, se trouvant en pré-
sence d'un aveugle de naissance, lui dit: "Je suis la lumière
du inonde, " et il le guérit.

"D'où vient cet homme qui vous a guéri? demandèrent à
l'ancien aveugle, les témoins du miracle.

"Il ne peut venir que de Dieu, répondit-il, car personne n'a
jamais guéri un aveugle de naissance.

"Jésus, le rencontrant de nouveau, lui posa cette question:
" Croyez-vous au fils de Dieu ?
"Dites-moi où il est, dit-il, afin que je croie en lui ?
"Vous l'avez devant vous! il .vous a rendu la vue, afin que

13 voyant, vous ayez la foi en lui... Mais malheur à ceux qui
ayant des yeux le méconnaissent ... ."

Si Dieu existe, il a dû se révéler:
1° Pour mettre la grande vérité de son existence au-dessus

des défaillances de la raison et des suggestions de l'orgueil.
2° Parce qu'après avoir tant fait pour l'homme dans l'ordre

matériel, il ne pouvait l'abandonner dans l'ordre moral; il devait
lui indiquer ses devoirs et lui faire part de ses destinées.

3' Parce qu'un culte était dû par la créature envers le Créa-
teur.

Ce que Dieu devait faire, il l'a fait!
Il s'est révélé à Moïse dans le buisson ardent, puis à travers -

l'éclat de la foudre, sur le mont Sinaï,.

11) Saint Jean;xr.


